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º

Chriſt au jour arrêté dans le Conſeil de

Dieu , pour recevoir la peine ou la re

compenſe, ſelon le bien ou le mal qu'on

aura fait ? Je finis par cette formidable

penſée , que je ſouhaite de laiſſer im

primée dans vos ames. . - -

Puiſſe ce grand Jour du Jugement uni

verſel nous remplir tous d'une ſainte

frayeurs, & nous tenir apliquez à faire no

tre devoir, en ſuivant de toutes nos for- .

ces la ſainteté, ſans laquelle on ne ſau

roit voir Dieu à ſalut. Ainſi ſoit-il.

L

L E S

A V A N T A G E S

DE LA VENvE

DU SAUVEUR,

OuSermon ſur S. Luc ch. II.v. 13. & 14.

Au même inſtant, une multitude de l'Ar

mée céleſte ſe joignit à l'Ange, louant

Dieu , & diſant.

Gloire ſoit à Dieu au plus haut des Cieux,

Paix ſur la terre & bonne volonté envers
les hommes, · •

B i
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S I R E, -

L E plus beau & le plus magnifique de

tous les ſpectacles que le Monde ait

jamais vu, ſe préſente aujourd'hui aux

yeux de notre foi. Voici l'Armée des

Cieux, la Cour céleſte du Roi de gloire

deſcendue ſur la terre , pour publier la

paix de Dieu,& pourannoncerauxhom

mes un ſalut immortel. Autrefois ces Mi

niſtrès du Dieu Fort , ne paroiſſoient

que pour porter avec eux, la terreur &
l'effroi. Ils avoient ſervi à la publication

de la Loi , mais ce n'avoit été que pour

la rendre plus formidable au peuple à qui

T)ieu vouloit déclarer ſes Ordonnances.

Sous cette rigoureuſe œconomie, ces Eſ

prits bienheureux étoient ſouvent les éxé

cuteurs des ordres ſévéres de la juftice

de Dieu. Aujourd'hui, chargés de bon

nes nouvelles , ils font retentir les airs

des louanges du Dieu de paix, gloire ſoit

à Dieu au plus haut des Cieux,paix ſur la

terre , bonne volonté envers les hommes.

Quel tréſor inépuiſable de graces & de

bénédictions ne nous découvrent-ils pas

dans ce divin Cantique ? Faiſons-y , M.

Fr., quelques réfléxions , pour animer

nos cœurs à répéter ces louanges , dans

le vif ſentiment des bontés de Dieu, &

:
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avec les mouvemens d'une juſte recon

noiſſance. Puiſſions-nous tous les jours

de notre vie nous acquitter d'un ſi juſte

devoir ! Amen. -

PREMIERE RÉFLEXION. .

On ne doit pas être ſurpris de voir les

Anges des Cieux en mouvement; la cau

ſe n'en pouvoit être plus confidérable,

ni l'occaſion plus importante. Voici, di

ſoit l'Ange aux Bergers , je vous annonce

une nouvelle , qui# pour tout le peu

- ple le ſujet d'une grande joye, c'eſt qu'au

jourd'hui dans la Ville de David le Sau

veurvous eſt né, qui eſtle Chriſt, le Seigneur.

Il faut demeurer d'accord, que ſi la nou

velle eſt certaine , les hommes ne pou

voient deſirer un plus grand bonheur, ni

recevoir, comme le dit l'Ange, un plus

grandſujet de joye. Le Fils de Dieu venu

pour ſauver les mortels & pour leur pro- ^

curer une vie éternelle, & bienheureuſe,

que nous reſteroit-il encore à deſirer ?

Tous nos ſouhaits, quoiqu'infinis , ne

ſeroient-ils pas ſatisfaits ? C'eſt de quoi ,

ſans contredit, on ne ſauroit douter, non

plus que de la vérité de cette hiſtoire,

comme nous vous le prouverons claire

Iment -

- Quand on raiſonne en# 2 On
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croiroit que la nativité du Fils de Dieu

auroit été annoncée d'abord au Roi He

rode , ou au Pontife des Juifs , plutôt

qu'à des gens ruſtiques & idiots, & que

ces Anges, qui ſe contentent de déclarer

cette bonne nouvelle à de ſimples Ber

gers , auroient dû la publier au milieu

de Jeruſalem & dans le temple, le ſiege

des Oracles du Ciel,

Mais quand on fait réfléxion ſur la con

duite adorable de Dieu, & ſur la ſageſſe

infinie de ſon conſeil , mieux inſtruit on

reconnoît que les voyes de Dieu ne ſone

pas nos voyes. En effet, le Régne du Meſ

ſie n'étoit pas de ce monde , pour être

environné d'une pompe humaine. C'eſt

un Régne céleſte , qui eſt ſur la terre

ſans fafte & ſans apparence. Pourquoi ?

parce que dans ce Royaume des Cieux

tout eſt eſprit & vie , paix , joye &

conſolation dans le cœur des gens de bien.

Paix, qui eſt fondée ſur une confian

ce inébranlable en Dieu , & ſur l'eſ

pérance d'une réſurrection & d'une vie

éternelle & glorieuſe. Tout cet Univers

nous parle d'une puiſſance & d'une ſa

geſſe infinie , mais il ne nous aprenoit

pas, que Dieu a préparé de nouveaux

Cieux & une nouvelle terre à ceux qui

le cherchent & qui le craignent. Jeſus

Chriſt a mis cet vérité dans un grand

#
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"

jour, pour tous ceux qui l'étudient & qui

s'apliquent à ſa recherche , parce que

Dieu veut les ſauver par la foi. Mais

parce que le Régne de Dieu eſt ſans

éclat & qu'il n'a rien qui frape les ſens,

il eſt vrai auſſi, qu'il y reſte aſſez de mau

vais prétextes d'incrédulité , pour ces

gens remplis de l'amour du monde &

de ſes biens, qui voudroient que Dieu

les ſauvât malgré eux. Occupés entiere

ment de leurs paſſions & de leurs plai

ſirs, on diroit qu'ils attendent que§.
faſſe de nouveaux miracles en leur fa

veur, & qu'il leur envoye des Anges pour

leur aprendre que Jeſu-Chriſt Règne là

haut dans le Ciel , & pour les retirer

de leur incrédulité criminelle, parce que

leur négligence en eſt la cauſe. Penſez,

mortels endurcis dans l'ignorance & dans

le vice, penſez que Dieu a fait tout ce

qu'il a voulu faire & tout ce qu'il fera

pour nous ſauver , c'eſt à vous à travail

ler à votre ſalut avec une ſainte frayeur.

Le Fils de Dieu notre Sauveur a paru

ſur la terre ; donnons une démonſtration

ſenſible de cette vérité qui ſervira d'ex

plication & de preuve à ces paroles des

Anges, bonne volonté envers les hommes.

C'eſt par ces paroles qu'il faut commen

cer, parce qu'elles ſont le ſujet & le fon
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dement de la Paix de Dieu, & de cette

gloire que les hommes célébrent ſur la .

terre, comme les Anges dans les Cieux.

Je ne m'arrêterai pas à vous dire que

les Prophêtes avoient prédit cette bonne

volonté envers tous les hommes,iquand ils

avoient parlé de la connoiſſance ſalutaire

de Dieu, laquelle ſe devoit répandre ſur

le deſſus de la terre , & la couvrir com

me le# de l'Océan eſt couvert de ſes "

eaux. Remarquez ſeulement l'inſpiration

du S. Eſprit , qui ſeule peut avoir fait

prédire ce ſalut promis à toutes les Na

tions par des Prophêtes qui n'avoient au

cun égard pour ces Nations, & qui regar

doient les Juifs comme le ſeul peuple chéri

de Dieu. Ils faiſoient# d'être l'uni

que Nation, à laquelle Dieu avoit dé

claré ſes Ordonnances & ſes Loix, lorſ

qu'il ſembloit avoir abandonné tous les

autres peuples à la ſéduction de leur cœur

& à leurs propres égaremens. Cette pro

meſſe desgraces qui devoient ſe répandre

ſur tous les peuples , cette promeſſe qui

nous vient des Juifs , c'eſt-à-dire, de nos

ennemis, ne ſauroit être ſuſpecte d'intel

ligence & de colluſion.Jeſus-Chriſt ac

complit cette promeſſe, n'eſt-ce pas une

preuve claire & inconteſtable , & de ſa

vérité ,& de ſa divinité ?

-
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Conſidérons cet accompliſſement. #
Soleil de Juſtice s'eſt levé ſur la terre,

pourroit-on l'ignorer ? ſes rayons bril

lent de toutes parts. Quand l'Aſtre du

jour paroît ſur notre horiſon, il donne

par la diſſipation des ténèbres & par l'é

clat de ſa lumiere des marques indubita

bles de ſa préſence. Il en doit être de

même du Soleil de juſtice ; Jeſus-Chriſt

eſt cette lumiére qui vient éclairer tous

les hommes : Pour ne la point apperce

voir , il faut être aveuglé juſqu'à l'ex

cès des noires vapeurs d'un cœur corrom

pu. Car enfin il ne faut preſque autre cho

ſe qu'ouvrir les yeux de l'eſprit pour re

connoître, dans l'heureux changement

qui eſt arrivé au genre humain, la clarté

de ce Soleil, qui porte la ſanté dans ſes

aîles. -

Avant Jeſus-Chriſt, avant ce Soleil de

juſtice , des ténébres épaiſſes couvroient

le deſſus de la terre, la clarté de l'Evan

gile les a diſſipées ; que peut-on deſirer

de plus fort& de plus démonſtratif, pour

nous faire remarquer la bonne volonté de

Dieu dans l'envoi de ſon Fils bien-aimé?

Quel étoit, je vous vous prie, l'état du

genre humain avant la prédication de l'E

vangile ?Excepté le petit peupleJuif, chez

les autres Nations , même les plus po

lies, & parmi leſquelles la raiſon & le
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bonsſens paroiſſoientavoir déployétoutes .

leurs forces, la Religion néanmoins n'a

voit pour objet que des fantômes de

Divinités , dont l'Hiſtoire fabuleuſe étoit

compoſée de toutes ſortes de crimes , .

d'impuretés & d'abominations : & lorſ

que le Créateur des Cieux & de la Terre

y étoit inconnu, le bois & la pierre ,

le" animaux les plus abjects étoient ado

rés & invoqués par ces beaux eſprits,

exercés dans les ſciences & dans la po- .

litique. Qui pourroit croire que des
hommes raiſonnables euſſent rendu àleurs

Divinités un culte, d'un côté ſi honteux

u'on n'oſeroit en parler ſans rougir, &

† l'autre ſi barbare & ſi cruel que les

Autels étoient inondés de ſang humain,

& cela dans Athênes & dans Rome, les

Villes de toutes la terre les plus diſtin

guées, ſoit par la ſubtilité des Philoſo

phes, ſoit par l'habilité des Politiques ? .

Pourriez-vous bien croire que dans cette

ſuperbe Rome, la ſuperſtition étoit ſi fol

le, qu'on ſuſpendoit la réſolution d'une

bataille , ou§ d'un Magiſtrat, à

cauſe du vol d'un oiſeau ou du cri d'une

ſouris ? Quelle ſotiſe , quelle extrava

gance ! Voulez-vous quelque choſe de ,

plus preſſant ? Repréſentez-vous quelle

eſt encore aujourd'hui la triſte condition

des Idolâtres dans l'Orient, ou de ces
A

-
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peuples de l'Afrique & du NouveauMon

de, chez qui la lumiere de l'Evangile n'a

point pénétré : à la vue de tant d'hor- .

reurs & de miſéres, on eſt contraint de

reconnoître & de confeſſer que le Sei

gneur Jeſus, que nous adorons, eſt véri

tablement le Fils de Dieu & la lumiere .

du monde. Laiſſons les Gentils, entrons

chez les Juifs. -

C'eſt ce Fils de Dieu qui nous a apris

cette premiére vérité, (1) qu'ilfaut ado

rer Dieu en eſprit & en vérité. Quand !

je fais paſſer en revue tout cet attirail

du Culte Lévitique, & que je vois ces

Taureaux, ces Brebis, ces Boucs deſti

nés aux ſacrifices : Quand je me repré

ſente ces Sacrificateurs dans le Temple

de Jéruſalem , armés, les uns de leurs

Couteaux , les autres de leurs Baſſins ,

pour égorger les victimes, & pour en

répandre le ſang au pied de l'Autel ;

quand je conſidére les cérémonies qu'on

pratiquoit pour recueillir les cendres d'u

ne Vache, ou pour envoyer au déſert un

Bouc chargé des iniquités du peuple , je

ne puis m'empêcher de dire en moi-mê

me , à quoi peuvent ſervir toutes ces

choſes ? Et ſi je ne ſavois que Dieu les

avoit ordonnées pour un tems, quoique

de ſoi ce culte ne fût pas capable de lui

(1) Jean. ch. IV.
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plaire,j'en dirois davantage.Mais quanà
je ſuis inſtruit par† , je recon

nois avec plaiſir, qu'un eſprit éclairé, un

· cœur pur , une bonne conſcience, ſont

les ſeules véritables diſpoſitions de l'ame .

our rendre au Dieu vivant une adoration ;

# un culte qui lui ſoient agréables. (1) ,

Dieu eſt eſprit, il veut des adorateurs qui .

le ſervent en eſprit & en vérité.

La ſeconde vérité que Jeſus - Chriſt

nous a enſeignée, c'eſt qu'on peut l'ado

rer en tout lieu. Lorſqu'on penſe que

Dieu ne s'étoit révélé par ſa Parole qu'au

ſeul peuple Juif, on ſent, je ne ſai quoi

qui critique cette conduite de la Provi

dence, parce qu'elle ne ſemble pas ré

pondre à labonté de Dieu pour ſes Créa

tures, quoiqu'il n'ait jamais été ſans .

témoignage, vu que les Cieux & la ter- :

re le prêchent en tout lieu, & y annon

cent ſa puiſſance. Mais enfin, on eſt ſa

tisfait ſur ces difficultés, quand on voit

cette bonté du Créateur appeller par l'E

vangile tous les hommes au ſalut,#par- !

ce que Dieu a tant aimé le monde, qu'il

a donné ſon Fils au monde, afin que ceux ,

qui croyent en lui ne périſſent pas, mais

qu'ils ayent la vie éternelle. Concluons ;

notre démonſtration de la bonté de Dieuz

envers les hommes par l'envoi de ſon

(1) Ibid. (2) Jean III.
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Fils. Le monde en état d'être délivré

des ténèbres de l'ignorance & de l'idolâ

trie, afin de connoître le Dieu vivant &

vrai, pour l'adorer & le ſervir en eſprit .

& en vérité; chaque Nation capable d'ê

tre honorée de la connoiſſance ſalutaire

de Dieu par la lumiere de l'Evangile ,

afin de le ſervir en tout lieu ; Voilà, M.

Fr., l'heureux changement, l'effet ſalutai

re que la venue de Jeſus-Chriſt a pro

duit en faveur de tous les hommes ; la

connoiſſance de Dieu, ſalutaire à tous les

hommes,(1) eſt clairement aparue, afin de

nous enſeigner à renoncer à l'impiété &

aux convoitiſes de ce Siécle, pour vivre

ſobrement , juſtement , & religieuſement ,

dans l'attente d'un bonheur immortel.

Donc la bonne volonté de Dieu s'eſt dé

clarée en faveur de tous les hommes.

sEcoNDE RÉFLExIoN.

Les Anges publiant en vertu de cette

bonne volonté de Dieu la paix ſur la

terre , s'en eft une conſéquence néceſſai

re. Quoiqu'il ſoit certain que la paix

régneroit dans la ſociété civile , ſi les

hommes ſuivoient les préceptes de l'E

vangile ; car quel prétexte de guerre y

auroit-il entre ceux qui oublieroient les

(1) Tit. ch. II. |
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injures, & qui s'efforceroient de rendre

le bien pour le mal, laiſſant la vengean

ce à Dieu, à qui elle appartient ? Néan

moins il ne s'agit ici que de la paix de

Dieu , de cette paix de l'ame qu'il eſt

plus facile de ſentir en ſon cœur que de

i'expliquer. Je vous donne ma paix , je

vous laiſſe ma paix# , diſoit le Sauveur

du monde à ſes Diſciples, & je ne vous

la donne pas telle que le monde la donne.

Ordinairement la paix avec les hommes

n'eſt ni ſincére ni ſolide , vous le ſavez,

les trois quarts de la vie humaine & plus

ſe conſument dans le bruit des alarmes,

au milieu des horreurs du carnage & du

ſang. Avouons pourtant , que , quelle

que ſoit cette paix , c'eſt toujours un

grand bien, en ce qu'elle fait ceſſer les

ravages & les cruautés de la guerre, de

ce monſtre qui dévore tout. Quand je

vois les Villes & la Campagne en feu, les

terres incultes & ſtériles , les grands

chemins déſerts & inveſtis de brigands,

le commerce interdit, les ſciences & les

arts négligés, la juſtice abandonnée, les

· larmes desVeuves, les cris des Orphelins,

& une multitude de familles réduites à

la derniere indigence ; Monſtre ennemi

du genre humain , je te connois à ces

funeſtes traces de ton paſſage : heureux

(t) Jean, Chap. XIY, -
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les peuples qui n'entendent parler de toi

ue dans les nouvelles publiques ! C'eſt

§ un grand bien que la paix des

hommes , il en faut convenir. Néan

moins c'eſt peu de choſe , ce n'eſt rien

en comparaiſon de la paix de Dieu,

parce que la paix des hommes ne ſauroit

parvenir juſqu'à l'ame, ni porter dans le

cœur cette tranquillité qui fait le ſeul &

le plus grand bien de l'homme. La paix

de Dieu, banniſſant les troubles & les

inquiétudes de l'ame, nous rend à nous

mêmes ; poſſedez , dit le Fils de Dieu ,

poſſedez vos ames par votre patience, Je

vous donne mapaix ;quelle eſt-elle donc,

Seigneur, cette paix que tu nous donnes #
outez, que votre cœur neſoit# trou

blé; c'eſt l'expreſſion dont il ſe

nous expliquer cette paix, différente de

# du monde. Un homme de bien,

uré du pardon de ſes péchés , par la

miſéricorde de Dieu, en vertu de ſa foi

de ſa repentance ; un hommei qui

s'abandonne à la Providence de ceP§

céleſte, qui ſe confie en lui, comme au

Maître ſouverain de tous les événemens,

& qui ſe repoſe à l'heure de la mort ſur

la fidélité de ſes promeſſes; c'eſt-là la

paix de Dieu : que pourroit-on imagi

ner de plus avantageux & de† doux ?

Elle eſt ſur la terre cette paix de Dieu,

ſert pour
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our tous ceux qui le craignent , parcé

. qu'elle eſt de même étendue que ſa bon

ne volonté. Il n'y a plus de diſtinction

entre le Juif & le Grec , cela eſt clair.

Finiſſons par quelques réflexions , pour

dire avec les Anges, gloire ſoit à È§
aux Cieux très-hauts. , "

A P L I C A T I O N.

M. Fr. , quand on médite avec quel

que application les grands avantages que

l'Evangile a procuré au genre humain,

& qu'on voit cette lumiere toute divine

diſſiper les ténèbres de l'ignorance, dé

truire l'idolâtrie , confondre les vices ,

& amener les pécheurs à la repentance

& à la juſtice, ne faut-il pas croupir dans

une ſtupidité profonde & inſenſée pour

ne pas reconnoître & ſentir la bonne vo

lonté de Dieu envers les hommes ? Qu'é

tiez-vous, dites-moi, vous Habitans de

la Pruſſe & des Pays voiſins, il n'y a

que quatre ou cinq cens ans tout au plus ?

quel étoit votre déplorable état ? Savez

vous bien qu'en ce triſte tems vos An

cêtres étoient aſſez malheureux pour ado

rer le tonnerre, les arbres & les ſerpens ?

Pourriez-vous bien aujourd'hui, en com.

parant votre bonheur avec cette affreuſe

condition, vous retenir de donner gloire
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c à Dieu ? Cela n'eſt guere poſſible. Il e

- donc aiſé de choiſir entre la Religion &

r le Monde, entre le ſervice de Dieu &ce

, lui de ce Monde. Cependant, confef

ſons-le à notre honte , le monde nous .

t occupe tout entier ; & de quoi- ? 'de

rien le plus ſouvent , ou de ce que je

n'oſerois dire. On amuſe les petits en

fans de bagatelles , parce que ce ſont de

petits enfans , incapables de ſe conduire

ar la raiſon & de ſuivre la direction de

Evangile. ·

· · Hélas ! M. Fr. , ceux que l'amour du

· monde poſſéde & gouverne , ceux qui

bornent leurs deſirs dans ce monde ,

ſe rendent criminels , ſans être beau

coup plus raiſonnables que les petits

enfans,, parce qu'enfin ce monde n'eſt

qu'une décoration de théâtre , la figure de

ce monde paſſe ; chaque âge a ſes occu

pations frivoles, juſqu'à ce que la mort

tire le rideau , & qu'elle nous précipi

te dans une éternité ſans retour , où

chacun trouvera ſelon ce qu'il aura fait,

ſoit bien ſoit mal.

Travaillons donc,M. Ch. Fr., travail

lons dans le tems préſent pour nous aſ

ſurer de cette éternité, & pour acquerir

par la pratique d'une piété ſincére la paix

de Dieu , cette paix de l'ame, ce bien

ineſtimable. Le monde eſt ordinairement
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infidéle en ſes promeſſes, c'eſt un faux

ami qui nous abandonne à nous-mêmes

& à notre déſeſpoir au jour de l'adverſi

té des maladies, des douleurs & des

aproches de la mort. Mais la crainte de

Dieu, une vievéritablementChrétienne,

c'eſt le ſeul moyen de nous garantir de

ces alarmes de la conſcience & des

frayeurs de l'éternité.Servons fidélement

ce Créateur, ce Pére de miſéricorde,qui

nous a donné ſon Fils pour notre ſalut.

Ouvrons nos cœurs à ſes bontés, afin que

pénétrés du ſentiment de ſes graces, nos

actions, nos penſées & nos paroles s'uniſ

ſent enſemble, pour lui dire tous lesjours

de notre vie, loué ſoit Dieu, qui nous a

rachetés par le ſang de ſon Fils bien aimé.

Gloire ſoit à Dieu aux Cieux très-hauts 2

aix ſur la terre, & envers les hommes bon

ne volonté, Ainſi ſoit-il. . - - - -
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